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Le Bien Public a publié, cette semaine, sur le sujet de la pro­
hibition aux Trois-Rivières, un article de Parfondeval, intitulé: 
Le Devoir du moment.

Nous le reproduisons presque en entier: il témoigne on ne 
peut mieux que le régime prohibitionniste a produit aux Trois- 
Rivières, comme partout où on l'a adopté, lt.. meilleurs résultats 
et il permet de constater que les citoyens de là-bas ont les yeux 
bien ouverts sur les retours offensifs de l’ennemi.

Nous sommes en prohibition, écrit l'auteur, depuis bientôt 
un mois. Il faudrait être aveugle pour ne pas le constater: déjà 
le régime sec a produit des fruits merveilleux. La prison se vide, 
les cellules du poste de police sont veuves de détenus, la patrouille 
prend un repos fort mérité. Tous les jours des femmes d’ouvriers, 
des mères de familles, jadis au désespoir, vont spontanément dire 
aux pasteurs d’âmes que la paix, la joie la vie sont revenues au 
foyer parce que le mari a cessé de boire.

Exemple touchant, entre beaucoup d’autres: un bambin, 
bien connu d’un homme d’affaires charitable, à cause de nombreu­
ses visites faites par l’enfant à son bureau à l’effet d’obtenir quel­
que aumône, se présente, l’autre jour, tout rayonnant, coquette­
ment vêtu, une belle paire de souliers neufs aux pieds.

—Fort heureux de te voir si bien mis, dit le monsieur, te 
voilà propre comme un marié.

—Ah! répond le garçonnet, tandis que ses yeux se dilatent 
d’allégresse, c’est qu’il y a du nouveau, chez nous.

—Oui! Quoi donc ?
—C’est ceci: pour la première fois, depuis que j’ai l’âge de 

connaissance, papa a remis, vendredi soir, à maman !a paie de la
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